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BUREAU  DE L’ENVOYE SPECIAL POUR LE SAHEL 

CONFERENCE DE PRESSE  

DE L’ENVOYEE SPECIALE DU SECRETAIRE GENERAL DES NATIONS UNIES POUR LE SAHEL  

MME HIROUTE GUEBRE SELLASSIE 

Dakar, mercredi 17 septembre 2014 

 

Bonjour à toutes et à tous- 

Permettez-moi -tout d’abord- de vous remercier pour votre présence 

aujourd’hui et vous souhaiter la bienvenue à ma première conférence de 

presse. 

Je suis convaincue qu’on aura de multiples occasions dans les périodes à 

venir pour échanger afin de maintenir une coopération fructueuse et utile à la 

région du Sahel et au-delà. 

Il m’a semblé utile et nécessaire-aujourd’hui- de partager avec vous ma vision 

sur la situation qui prévaut au Sahel ainsi que sur le rôle des Nations Unies 

en général, et le mien en particulier. 

Dans une approche consultative et d’échange, j’ai rencontré les chefs d’Etats 

et officiels des gouvernements des pays que mon mandat couvre en priorité à 

savoir le Mali, Niger, Mauritanie et le Burkina. Je ferai de même en me 

rendant prochainement au Tchad. 

Dans la même approche, j’ai aussi rencontré les autres partenaires majeurs 

régionaux et internationaux qui sont impliqués dans la région du Sahel. 

Les gouvernements de la région du Sahel comme les partenaires régionaux et 

internationaux partagent tous le même constat : des développements ont été 
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réalisés, mais la région du Sahel continue d’être en proie à de multiples défis 

qui handicapent son développement et menacent sa stabilité.  

Lors de mes visites dans la région, j’ai pu apprécier l’intérêt et  l’engagement 

des chefs d’Etats et de gouvernements quant à la  volonté de continuer les 

réformes institutionnelles, nécessaires à une bonne gouvernance-seule 

garante- d’un développement et d’ une stabilité durables. 

La région va aussi connaitre à partir de l’année prochaine des élections 

importantes. 

Je souhaite qu’elles permettent de renforcer davantage les reformes déjà 

entreprises ou en cours- Je souhaite aussi qu’elles inaugurent une ère de 

stabilité et de prospérité pour toute la région.   

Nous devons-[tous]- gouvernements des pays concernés, partenaires 

concernés et autres acteurs concernés par le présent et l’avenir de cette 

région- rester vigilant- 

Nous devons-[tous]-agir ensemble pour faire plus, mieux et vite. 

Car la menace terroriste qui pèse sur la région du Sahel, mais aussi sur le 

Maghreb,  l’Afrique de l’Ouest et l’Afrique Centrale pourrait plonger ces 

espaces dans une spirale de violence irréversible qui affecterait pour 

longtemps la stabilité de tout le continent.  

Dans ce contexte, il est important de dire aussi que la détérioration, sans 

précédent, de la situation politique et sécuritaire en Libye exige un 

redoublement urgent de la mobilisation de la communauté internationale -en 

coordination étroite avec les pays de la région- pour contenir cette 

détérioration et empêcher l’installation de la violence et de l’insécurité dans 

la région.  
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J’observe aussi avec une grande inquiétude l’étalage de la violence par le 

Boko Haram dont l’activité barbare ne menace pas seulement le Nigeria, 

mais bien au-delà, hélas- 

Les défis politiques et sécuritaires au Mali demeurent, malgré les avancées 

des pourparlers d’Alger, une source de préoccupation. 

 Ces points que je viens de citer- entre-autre- ont un potentiel extraordinaire 

de déstabilisation d’une grande partie du continent avec des conséquences 

néfastes sur les populations et le développement régional. 

Depuis l’adoption par le Conseil de Sécurité des NU de la Stratégie Intégrée 

des Nations Unies en 2013, suivie par la visite du Secrétaire Général dans le 

Sahel, et l’organisation par le Secrétaire Général de la réunion de haut 

niveau sur le Sahel qui s’est tenue en marge de l’assemblée générale de la 

même année, les NU continuent leurs actions d’appui aux gouvernements et 

aux organisations de la région afin de mieux répondre aux défis auxquels le 

Sahel fait face-  

Le système des Nations Unies agit en concert avec les gouvernements de la 

région en utilisant des approches et initiatives innovantes, notamment dans 

les domaines de la gouvernance, la sécurité et la résilience qui représentent 

les trois piliers de la stratégie Intégrée des Nations Unies pour le Sahel. 

Dans le domaine humanitaire et de résilience, des actions déterminantes ont 

été entreprises pour aider les populations de la région : 

6 millions de personnes ont reçu une assistance alimentaire vitale. 

2,6 millions d'enfants ont surmonté la malnutrition aiguë, dont 1 million 

risquait de mourir  
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3,3 millions d'agriculteurs et d'éleveurs ont été soutenus pour accroître leur 

production alimentaire.  

8,7 millions d'enfants ont été vaccinés contre les maladies mortelles, comme 

la rougeole. 

Dans le domaine de la sécurité, l’Office des Nations Unies contre la drogue et 

le crime (UNODC), travaille en collaboration avec les gouvernements de la 

région et les différents partenaires sur des programmes en cours de 

réalisation et dont l’objectif est de soutenir le renforcement des capacités 

dans la région et l’accessibilité, l’efficience et la responsabilité des systèmes 

de justice pénale afin de combattre efficacement le trafic de drogues, la 

criminalité transfrontalière, le terrorisme et la corruption. 

Mais les Nations Unies ne travaillent pas seuls-  

Je me réjouis de l’adoption par l’Union Africaine et la CEDEAO de leurs 

stratégies respectives pour le Sahel- ainsi que de l’établissement du Groupe 

des 5 -G5-  

Ceci démontre l’importance de la région du Sahel-mais exige-entre toutes ses 

organisations et acteurs impliqués dans le Sahel- une coordination effective 

des actions. 

La multiplicité des stratégies pour le Sahel est une richesse, Mais leur 

coordination est une nécessité si on veut changer la donne dans la région. 

C’est pour cela que je pense que la Plateforme Ministérielle de Coordination 

des stratégies Sahel, appuyée par le Secrétariat Technique,  est l’outil 

adéquat qui permettra une coordination effective entre les diverses stratégies 

et s’assurera que les actions et efforts des différentes organisations  puissent 

aboutir à des résultats positifs pour les pays de la région. 
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C’est dans ce sens que le Mali accueillera à  Bamako, en sa qualité de 

président de la plateforme, la troisième réunion de la Plateforme 

Ministérielle de Coordination qui se tiendra à la mi-novembre. 

Si la coordination des stratégies sahel est nécessaire, l’implication et le rôle 

que jouent les gouvernements de la région est déterminant pour transformer 

la région. 

Je suis convaincue que l’intérêt manifesté par les chefs d’Etats et de 

gouvernements pour faire face aux défis multiples au sahel,  la volonté 

d’appropriation et d’action  et surtout l’engagement de « ne plus faire 

business as usual »- symbolisés par l’émergence du G5, sont la clef pour un 

sahel nouveau- stable et prospère. 

En parlant de stabilité dans la région, je souhaite saisir cette occasion pour 

exprimer ma  grande satisfaction quant aux avancées déterminantes 

réalisées sous le leadership de l’Algérie dans les pourparlers inter-maliens 

entre les mouvements armés et le gouvernement malien et qui ont abouti en 

juin dernier à la signature par les six mouvements  armés de la « La 

Déclaration d’Alger ». 

Je suis aussi très encouragée par l’élaboration et la signature par le 

gouvernement malien et les mouvements armés de la « feuille de route » et la 

désignation du groupe de médiation sous le leadership de l’Algérie et  dont les 

Nations Unies font partis. 

J’encourage fortement les deux parties ainsi que le groupe de médiation de 

persévérer dans leur démarche de dialogue et de réconciliation pour aboutir à 

une paix permanente qui bénéficiera aux maliens et à la région toute entière. 

C’est dans cet esprit que la communauté internationale doit accentuer ses 

efforts pour mettre fin à l’instabilité politique et sécuritaire en Libye-  
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Elle doit aussi accentuer son soutien à l’effort régional pour éradiquer la 

menace terroriste du Boko Haram. 

Les défis au Sahel et au-delà- sont multiples mais pas insurmontables. 

 

Mais-il faut faire plus, mieux et vite afin que les stratégies se transforment 

beaucoup plus rapidement en réalité palpable pour le bénéfice des peuples de 

la région du Sahel.   

  

Avant de conclure, je souhaite vous remercier pour l’intérêt que vous portez 

au rôle des Nations Unies dans la région, le mien en particulier. 

Dans la mission qui est la mienne, vous serez aussi associés- car l’information 

et l’accès à l’information sont aussi des outils  important de développement. 

Je vous remercie- 

 


